Séverine de Croix, Jean-Louis Dufays, Se raconter pour mieux se percevoir comme sujet lecteur, pp 153-165

Les auteurs ont mené une expérience dans trois établissements belges, sur cinq classes mêlant des publics d'âges, de milieux socioculturels et de filières scolaires différents, en s'appuyant sur les conclusions de deux études : celle menée par D. Lafontaine dans le cadre de l'enquête du PISA
, sur l'engagement des jeunes dans la lecture, et celle de Roland Goigoux
, sur l'importance des connaissances métacognitives dans les performances de lecture. 

Selon D. Lafontaine, il y a une relation étroite de renforcement mutuel entre l'engagement dans la lecture (mesuré par le temps consacré à la lecture plaisir, la diversité et le type de lecture, l'attitude et l'intérêt envers la lecture) et les performances des lectures. 

D'autre part, pour R. Goigoux, il y a corrélation entre les performances de lecture et les pratiques d'enseignement de la lecture, celles-ci ne renforcent pas assez la conscience métacognitive des élèves, or c'est un des critères de différenciation entre le lecteur expert et le lecteur faible. « Il conviendrait dès lors, nous disent les deux auteurs,  que les enseignants se livrent à un enseignement explicite de la lecture visant à éveiller le degré de conscience des élèves par rapport aux différentes composantes de l'acte de lecture et à les doter à la fois d'outils pour évaluer leur compréhension et de stratégies pour réguler leur activité, c'est-à-dire l'anticiper, la vérifier, l'ajuster. »
  

A partir de ces études les auteurs se sont posés deux questions : 

· Les quatre profils proposés par D. Lafontaine se retrouvent – ils dans les échantillons de l'enquête ? doivent-ils être nuancés? Y a-t-il corrélation entre ces profils et le milieux socioculturel et la filière scolaire ?

· Le dispositif mis en place favorise-t-il le développement de la conscience métacognitive, en améliorant la perception de soi comme sujet-lecteur ? 

Pour répondre à  ces questions, les expériences en classes se sont fondées sur un autorportait et une autobiographie de lecteurs. L'autoprortait en début d'année et l'autobiographie à la fin. Les deux ont l'avantage non seulement d'offrir au chercheur des informations sur les étapes récurrentes que traverse un futur lecteur assidu, et pour l'enseignant de partir des représentations initiales des élèves sur l'acte de lire et de favoriser l'émergence d'une métacognition qui aide l'élève à mieux se cerner en tant que sujet-lecteur. 

Entre ces deux moments, différentes activités de structuration autour de la lecture ont été organisées, entre réactions spontanées, travaux d'écriture à la manière de, débats interprétatifs etc., pour aider les élèves à se percevoir, se décrire, se comprendre en sujet-lecteur, grâce à la médiation de six scènes de lecture avec six portraits de héros lecteurs, correspondant de manière fine à une typologie de lecteurs dans lesquels pouvaient se reconnaître les élèves.  

Ce qui ressort des autoportraits : 

Les autorportaits ont livré cinq types d'informations récurrentes spontanément données par les élèves

· les inventaires de lecture : dans lesquels on retrouve

· les magazines : plutôt les revues de stars pour les filles, plutôt sportives pour les garçons

· les journaux : entre indifférence et lecture fréquente, surtout des gratuits

· les bandes dessinées : appréciées par un élève sur deux

· les livres : surtout les romans (avec une préférence pour le genre policier et le fantastique ou les récits d'aventure), les récits de vie surtout au tournant de l'adolescence 

· les écrits du web : cités de manière surabondante 

· le goût déclaré pour la lecture 

· les différents critères d'appréciation : d'ordre matériel (couleur, matière, longueur du texte), le contenu etc.

· les qualifications de soi comme lecteur, les modes de lecture  

· les contextes de lecture : lecture pour s'endormir, lecture de vacances ; la fréquentation des bibliothèques est évoquée souvent au passé ; la contrainte de la lecture scolaire ou encouragée par les parents est stigmatisée 

Ce qui  ressort des autobiographies de lecteurs : 

Les mêmes informations que dans les autoportaits apparaissent, on retrouve aussi maintes anecdotes, le mode diachronique permet également de repérer des souvenirs types à travers lequels se dessinent un schéma-narratif sous-jacent : 

· les histoires lues par des parents dans l'enfance

· l'attraction des images et les premiers essais de déchiffrage 

· l'évocation de l'importance de la présence ou de l'absence du livre dans le contexte familial 

· l'apprentissage de la lecture

· les premières lectures personnelles 

· le développement de ma lecture autonome avec les BD ou les premières séries et l'emprunt en bibliothèque

· le rôle du professeur en primaire considéré avec gratitude ou colère 

· la transition primaire-secondaire comme passage à d'un régime plus important de lectures imposées

· la découverte de séries cultes 

· une conclusion 

A partir de ces productions, les auteurs de l'article ont modulé la typologie de D. Fontaine et pensent que l'intensité de la diversité n'est pas nécessairement liés à la nature des textes lus. D'autre part, il y a nécessité de corréler la diversité à d'autres critères comme l'attitude ou le temps consacré (que ne renseignent pas, pour ce dernier, les productions écrites des élèves). A partir de là, les auteurs proposent une autre typologie : 

· « peu diversifié-peu passionné » : peu d'intérêt voire rejet, lecture surtout de magazines, de BD de l'écrit du net

· « diversifié-peu passionné » : lisent des textes de fictions et des textes fonctionnels mais accordent peu d'importance et peu de temps à l'acte de lecture

· « peu diversifié-passionné » : lecteurs spécialisés dans l'un ou l'autre types d'écrits qu'ils dévorent avec passion, 

· « diversifié-passionné » : lisent de tout, notamment des romans et s'affichent comme des amateurs de lectures 

Les auteurs au terme de leur analyse voit l'hypothèse de D. Fontaine confortée : « les élèves de milieu social privilégié sont en moyenne plus engagé » mais « le statut social des parents ne détermine que pariellement le degré d'engagement. » 

Entre les autoportraits et les autobiographies, les scènes de lecture proposées par la sélection d'ouvrages mettant en scènes des lecteurs, ont pu inspirer les élèves pour se décrire eux-mêmes, c'est le cas en particulier des élèves en établissements professionnels. Dans les autobiographies, notamment celles de la filière générale, apparaissent : la description d'un corpus dans son évolution, les critères d'évaluation mobilisés pour porter un jugement, et les processus à l'oeuvre dans la lecture, si beaucoup d'élèves mettent en avant l'identification, moins nombreux évoquent la représentation mentale, l'anticipation, la formulation d'hypothèses. Certains évoquent les droits du lecteur, l'importance du projet de lecture, plus rares sont ceux qui s'interrogent sur leurs difficultés  de lecture et les événements qui leur ont permis de les dépasser. 

Les auteurs rappellent que les résultats de leur enquête sont à manier avec précaution : ils n'ont pas valeur de statistique, ils sont l'analyse non pas de pratiques mais de discours sur la pratique, énoncés en milieu scolaire. Mais ils corroborent à leurs yeux l'idée selon laquelle « l'individu se développe en tant que sujet lecteur à la fois à mesure qu'il développe un regard réflexif et à mesure qu'il se sent valorisé dans ses pratiques culturelles. » 
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